
MARC 7,24-37  

 

“ Miette qui tombe de la table” (Verset 28) 

 

Un proverbe malgache dit: “quand on mange du riz à table, dès fois il y a des miettes qui 

tombent”. C’est une manière intelligente de la part de celui qui fait un discours pour s’excuser 

devant ses auditeurs, lorsqu’il a oublié une partie de ce qu’il devrait dire. Les « miettes 

tombées » seraient elles, tout simplement, des choses oubliées ou ignorées? 

 

Versets 24-30: la miette qui est source de salut 

Jésus est venu pour annoncer le Royaume de Dieu aux juifs. On l’a constaté pendant sa 

campagne évangélique. C’est Luc qui l’a évoqué clairement lorsqu’il raconte la visite de 

l’ange Gabriel chez Marie lui révélant la naissance de Jésus (1,31-33). On peut constater que 

les autres nations ne bénéficient pas directement des grâces divines à part les juifs ! 

Mais, lorsque ces derniers se sont détournés de Jésus et refusent de croire en Lui, alors le 

Royaume de Dieu s’est adressé aux autres nations (Romains 11,11). C’est ce qui est exprimé 

ici par : “miettes tombées de la table”, qui sont sources de salut pour celui qui l’accueille. 

N’est-ce pas une bonne nouvelle qui mérite notre reconnaissance à Dieu? 

Remarquez qu’il ne peut y avoir de miette qui peut tomber d’une miette à cause de sa quantité 

minime. C’est pourquoi, ne sous-estimez pas la foi qui est déjà en vous mais gardez-la afin 

que la grâce et la bénédiction vous accompagnent. 

 

Versets 31-37: la guérison réalisée par Jésus 

Jésus guérit un sourd-muet à la demande des gens. Les détails de l’opération nous sont 

racontés ici. Nous sommes peut-être tentés à faire pareille aux sourds-muets : “mettre les 

doigts dans leurs oreilles, cracher et déposer de la salive sur leurs langues…”. Nous hochons 

déjà notre tête rien qu’en pensant à ces actes. Donc, appliquer littéralement cette opération 

n’est pas l’objectif de ce récit pour les lecteurs. Toutefois, il y en a qui insiste à suivre 

l’opération en fermant les yeux, peut-être pour que les sourds-muets reçoivent la guérison. 

Alors il n’y aurait plus de sourd-muet sur terre avec de simple pratique. 

Il faut noter, qu’après ces actes, Jésus élève sa tête vers le ciel et que par la puissance de sa 

parole, Il a ouvert les oreilles du sourd et délivré la langue de cette même personne muette. 

Quelle leçon en tirez-vous? Sommes-nous ces gens qui emmenons ces handicapés vers Jésus 

pour que le Seigneur ait pitié d’eux? 

D’après cette opération de Jésus, les oreilles et la langue sont indissociables: quand les 

oreilles assurent bien leurs fonctions alors la bouche fait sortir des paroles claires! (Versets 

35). 

Lorsque le croyant accueille favorablement la parole de Dieu, n’est-ce pas qu’il annonce la 

bonne nouvelle reçue à tous ses proches (1 Timothée 4,6)? Car, il y a des gens qui entendent 

mais qui n’écoutent pas, dit le Seigneur (Matthieu 13,15). 

Et n’est-il pas important d’avoir deux oreilles pour écouter avant de parler ou de partager une 

nouvelle aux autres? Que la parole qui sort de la bouche des croyants soit toujours pleine de 

grâce (Colossiens 4,6). Que la grâce du seigneur Jésus vous accompagne! 
 


